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– dans un premier temps sur un état des lieux du statut sanitaire des mammifères
domestiques de la région ainsi que sur l’examen des modes de contaminations
compatibles avec le mode d’entretien des mammifères domestiques de la région,
ceci peut dans l’idéal être complété par des prélèvements sur la faune ;
– dans un deuxième temps, une analyse rigoureuse de risque permet de mettre en
évidence des points critiques, il devient alors possible d’envisager une gestion
adaptée permettant de minimiser le risque d’épizooties parmi les petites
populations menacées.

Mots clefs : Populations réservoirs de maladies – Types de contaminations – Analyse de
risque

Abdou Rachidi Saliou, Brice Sinsin : « Utilisation des ressources naturelles par les
populations riveraines et dégradation dans la zone cynégétique de la Djona »

La zone cynégétique de la Djona subit une forte pression liée à son occupation
par les activités agro-pastorales que sont l’agriculture extensive et l’élevage
traditionnel marqué par la sédentarisation et la transhumance. Ces différentes
menaces sont responsables de la réduction de la diversité biologique dans cette
réserve.
L’objectif de ce travail est de mettre en évidence les types de menaces qui pèsent
sur la biodiversité et de proposer des mesures efficaces pour sa conservation
durable.
Des relevés phytosociologiques ont permis de donner une typologie des
groupements végétaux à partir de leur composition floristique. Une étude
diachronique de l’occupation du sol a été réalisée à partir de deux cartes
d’occupation du sol de périodes différentes.
Les résultats indiquent une baisse de la diversité biologique due à une évolution
régressive des forêts galeries, des savanes boisées et arborées au profit des
savanes arbustives, des champs et jachères. Si ces tendances d’évolution
régressive de la végétation se maintiennent, la faune sauvage court le risque de
voir disparaître son habitat, ce qui conduit inévitablement à sa disparition.

Mots clefs : Groupements phytosociologiques – Dynamique de la végétation – Pression
anthropique – Élevage – Agriculture extensive

Chantal Shalukoma : « La participation des populations pygmées à la conservation
dans le parc national de Kahuzi-Biega (république démocratique du Congo) �»

Le parc national de Kahuzi-Biega (PNKB), dans l’est de la république
démocratique du Congo, est un site du patrimoine mondial, sanctuaire de la
biodiversité. Il abrite notamment des gorilles de plaine, Gorilla gorilla graueri.
Protégé depuis 1970, il a été placé en 1996 parmi les sites du patrimoine en
danger. Les conditions socio-économiques des populations périphériques se sont
dégradées, surtout celles des populations pygmées qui ont été délogées des forêts
sans mesures d’accompagnement. Or, par leurs grandes connaissances et leur
réelle conscience écologique, les Pygmées sont incontournables dans la
conservation au PNKB. Pour survivre et par manque d’alternatives, ils se sont
pourtant parfois fait complices de la destruction des ressources naturelles,
notamment dans la zone névralgique d’altitude.
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hommes « Groupe d'enfants de Boromo en classe Nature, réserve naturelle des Deux
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© IRD / Jean-Jacques Lemasson – Sénégal. Vol de Sarcelles d'été (Famille:
Anatidés, Annas querquedula). Première zone humide d'importance au sud du
sahara, le parc national des Oiseaux du Djoudj (12 000 ha) est essentiel pour
l'hivernage des migrateurs d'Europe du Nord et d'Afrique de l'Ouest (environ 3
millions d'oiseaux transitent, plus de 400 espèces dénombrées). Classé au
patrimoine mondial de l'Unesco (1971) le parc national des Oiseaux du Djoudj
compte parmi les premiers parcs ornithologiques du monde.
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